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A défaut de faire preuve d’une grande originalité, difficile de ne pas céder à la tentation de vous présenter nos meilleurs vœux pour cette année 2001 qui se présente sous les meilleurs hospices, au moins au plan de l’activité.

Activité 2001

Les bonnes teneurs du baril et du dollar nous laissent espérer une année 2001 faste. Bon nombre d’appareils vont retrouver une activité ou conforter leur contrat :

Le 110/2 a obtenu 1 an de contrat en Algérie.

Le contrat EXXON MOBIL au TCHAD représente des centaines de puits à forer et 5 appareils à construire.

La BINTANG devrait redemarrer au NIGERIA.

Le groupe vient d’acquérir deux unités en mer du Nord, PRIDE NORTH SEA et PRIDE ATLANTIC. Une des deux est en activité avec du personnel à bord, l’autre est à quai et demande des travaux avant de pouvoir repartir en opération.

Par ailleurs, on entend parler fortement de contrat de management d’au moins une nouvelle unité.

Enfin la première AMETHYST construite en COREE devrait démarrer dans les prochains mois au BRESIL et la deuxième sortira courant 2001.

Face à ce regain d’activité, nous constatons une baisse constante des effectifs ! 

Bilan 2000.

En 2000, le CE a avalé trois couleuvres :


Au mois de mai, l’intéressement est versé en totale violation de l’accord qui régit le système, le résultat sécurité a purement et simplement été oublié par la direction ! Le CE accepte que les soldes manquants pour certaines catégories soient reportés sur l’IF 2001.


Au mois d’octobre, c’est la PRP qui est mis en œuvre en violation des principes de rémunérations des bénéficiaires présentés et acceptés par le CE fin 99. Le CE accepte l’ouverture de négociation sur les congés de fin de carrière et/ou l’aménagement de la PRP en cours, mais ne voit rien venir


Au mois de décembre, le changement d’assurance complémentaire maladie est annoncé au CE, sans grande concertation préalable, alors que la complémentaire maladie constitue une œuvre sociale qui relève exclusivement de la compétence du CE !

Le principe qui consiste à éviter de taper sur la direction de Vélizy afin d’éviter sa dévalorisation auprès de Houston est en train de tourner à la complaisance et il convient de rectifier le tir.

Salaires

Les salaires sont restés bloqués durant toute l’année alors que la conjoncture c’est améliorée.

Effectifs

Les effectifs ont encore baissés au cours de l’année alors que l’activité a progressé.

RTT

Même si la portée de l’ARTT est limitée aux salariés exerçant en France, ce qui a entraîné le refus de signature de la C.G.T., il constitue le seul point positif de l’année pour ceux qui ont la chance d’en bénéficier.

Perspectives 2001

Dans ce contexte, il est stupide de penser que 2001 sera une bonne année. Cette année sera ce que nous en ferons et tout ne sera pas simple.

Tout d’abord nous craignons fort une montée en pression sur le contrat international PIPL qui constitue la clef de voûte de l’intégration ou de la mort de Forasol au sein de Pride.

Bien évidemment, la C.G.T. se déclare farouchement opposée au principe de ce type de contrat et dissuade quiconque de s’engager dans cette voie. Notre statut de salarié français, avec le rythme de travail / CR constituent, encore à l’heure actuelle la colonne vertébrale de ce qui reste de l’entreprise. Chaque signature de contrat international fragilisera l’ensemble.

La vision qui consiste à dire que PIPL sauvegarde Vélizy qui gère ces contrats via Comoser ne présente aucune garantie de durée. Un contrat international peut être géré, aisément, de n’importe où dans le monde. Seul le contrat de travail France, dont bénéficient actuellement les salariés de Pride Forasol, impose une gestion en France !

Les exemples de guérilla, qui persistent au Brésil, entre les salariés français et américains ne sont pas de nature à établir des relations de confiances. Après l’Amethyst 1en 99, la Nymphéa a connu des évènements inacceptables en 2000. La volonté du chef de mission américain de se débarrasser du personnel français, aussi bien à la base que sur les unités est nette, y compris au détriment de la qualité du service et de la sécurité. La C.G.T. entend affirmer avec force que ce type de comportement est inadmissible.

Pour l’instant, les salariés Pride Forasol indésirables au Brésil sont remis à la disposition de la DRH, mais en contrat international ? D’autant que les exemples sont nombreux, sur ce théâtre d’opération, qu’un personnel américain de moindre compétence est privilégié par la mission, peut être pour ne pas  lui faire de l’ombre ?

Il conviendra de tenir ferme sur nos positions, surtout qu’avec la parité Euro / Dollar, le salarié français est actuellement moins cher que le salarié en contrat international. Ce point constitue une preuve que la volonté de changement de statut est plus politique qu’économique.

Du coté des effectifs également le bas blesse cruellement. Les nouveaux contrats acquis ne pourront pas être honorés à partir du personnel présent dans l’entreprise, même si l’on s’en tient à la supervision et la maîtrise. La proposition de la C.G.T consiste à pérenniser l’activité du N.110/16 pour l’utiliser comme base de formation de nouveau personnel et promouvoir les anciens, mais force est de constater que les préoccupations de la direction sont ailleurs.

Nous espérons encore un signe encourageant de la direction dans le cadre des négociations salariales.

Même si tout n’est pas rose devant nous, l’adversité ne nous effraie pas, nous sommes conscients que notre avenir nous appartient et les combats à mener pour le rendre plus conforme à nos vœux forgent nos convictions.


